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CRÉE - Place aux papas!
Par Daniel BAHUAUD

Étant donné le rôle accru des pères dans la vie de leurs enfants, l’on ne se surprend plus de
la présence des papas au CRÉE et aux Mini-Centres du CRÉE.

Le monde a décidément changé. Il y a quelques années, on ne voyait pas les papas pousser
les poussettes ou acheter des couches. Les pères au foyer étaient l’exception à la règle.
Aujourd’hui, leur rôle et celui des papas engagés est de plus en plus reconnu.
Il va de soit que les hommes se prévalent du Centre de ressources éducatives pour enfants
(CRÉE). « J’aime beaucoup ça être à la maison avec mes deux plus jeunes filles, explique
un père au foyer, Lionel Piché. Par contre, il faut s’outiller. Je me rends au CRÉE environ
une fois par semaine. L’endroit est idéal parce que ma fille et mon garçon peuvent jouer à
l’intérieur. Il y a un bac à sable, une maison avec une petite cuisine et d’autres jouets. Ils s’y
plaisent invariablement. »
« Et de plus, on peut apporter les bébelles à la maison, ajoute un autre papa, Luc Roy. Ma
fille Chloé aime beaucoup ça et moi, je peux voir si un jouet vaut vraiment la peine d’être
acheté. Parfois les jeunes ne s’amusent que deux ou trois jours avec un jouet, et
l’abandonnent. »
Outre les joujoux, les papas aiment emprunter des jeux et vidéocassettes de langue
française. « Ce sont des ressources précieuses, remarque Luc Roy, parce qu’au Manitoba,
c’est parfois compliqué de s’en procurer. Alors on les apporte à la maison et on s’amuse.
Avec chaque visite au CRÉE, on peut goûter à toute une variété de dessins animés et de
films pour enfants. En plus, j’aime que le CRÉE soit situé au Parc Windsor; c’est un site
plus centralisé. »
Un autre papa, Louis Gagné, préfère les films présentés au CRÉE. « Le CRÉE a un
projecteur vidéo, dit-il avec entrain. On peut donc visionner des films très récents sur grand
écran, tout en grignotant du maïs soufflé. Récemment, mes deux enfants et moi avons vu le
dessin animé Esprit. Cool! »
Pas juste en ville
Les papas de la campagne ont le même enthousiasme pour les ressources des Mini-centres
du CRÉE que l’on retrouve dans un nombre grandissant de communautés francophones.
Père de deux enfants et résidant de Sainte-Rose-du-Lac, Ryan Raffray s’est rendu au Mini-
centre de l’école Jours-de-Plaine de Laurier pour passer du temps avec sa fille Émilie.
« L’animatrice Rosemarie Péloquin a lu des comptines et nous a appris des chansons de
Noël, dit-il. Moi, je travaille beaucoup à l’extérieur, alors le temps que je passe avec les
enfants est d’autant plus précieux. De plus, je suis anglophone et cela me permet de
perfectionner mon français. »
D’autres pères apprécient tellement ce qu’offrent les Mini-centres qu’ils sont devenus
animateurs de programmes. « Je m’occupe de L’Heure du Conte au Mini-centre de Saint-
Pierre-Jolys à l’école Réal-Bérard, explique Sébastien Blanchette. J’aime beaucoup cela. Je
lis des contes, prépare des jeux et lance des devinettes pour les petits. Mon but est de les
divertir en français et de développer leur imagination. C’est stimulant être papa engagé, et
je compte continuer au Mini-centre pour encore quelque temps. »


